
FEUILLETON ILLUSTRE

,ai j cussin dur uuommie nue giltette, ramena sur sC8 genouxi le
%lr.iip usé remnpîlaçant la f'.(îrrirte ct jeta au cocher l'adresse de

Le juge hiabitait dans une niaison de chétivo.apparence, sans
vu;tnciurgç, cunaîriaie à [,lusieurâlocataires et dont la porte, s'ou
sr.arltu du leuxturt,.,nr, doninait acc&ï à un corridor étroit, blanclià
1.4 chiaux, aboutissanat à un ctcatiur de briques, délabré, suintant

hum,îidité ut e'xhlîant nue odeur moitié choux ut mouitiél o;ine.

'Mais Nadiége était aussi hiabitusée à la pauvreté des iabas,
41U maisons de bois des moujiks, qu'au luxe des hôtels les plus
-umptiieux , elle frappa ài la p)roit-r porte, entra dans une pièce
vc.irrec occupéej par des repa-sse-use, et 8'informa si c'était bicn
-<lans cette iiaýi>on (tie demeurait sa haute noblesse Gabriel Gré-
s.;orés-icla 'ar.akanof'.

Utie vieille femme, souvent fatiguée par des questions ana-
louce faites par les plaideurs, répondit brusquement que le juge

ýQceupait une chambre à un des étgssupérieurs, que sans -dou-
1tc son noms se trouvait sur la porte, et que, dans tous les, elle
i5 était paint au service du public pour donner des informations.

Nadiége n'en deniandait pas davantag'ý, et, sortant aussitôt.
elle snagadans l'escalier visqueux auquel lino corde hunmide
xiervait de rampe.

Pitisieurs portes s'ouvraient sur le corridor du premier éta-
-emais les nems écrits à l'encre, iimprîméÉs*ou simplement tracés

-1 la craie sur chacune d'elles, ne correspondaient pas à celui
q1u'elle cherchait ; la nihiliste continua son ascension jusqu'à un
s.econd étage, où elle frappa à une perte sur laquelle, avec qua-
tre clous, était fixée la carte de la haute noblesse.

Certainemnent il s'y trouvait:quelqu'un, car un bruit de cata-
ses se fit entendre, suivi d'un chuchottemoent ;cependant quel.
<fues minutes s'écoulèrent avant qu'une main ayant fait glisser u
pectit judas, une voix bourrue demanda à travers la grille qui on
-était et ce qu'en voulait.

-C'est pour min jugememnt, répondit la Sibérienne, en
faisant tinter dans ses mains quc!ques pièces d'argent.

-- Qui demandez-vous ? fit la voix ein se radoucissant.
-Sa haute noblesse Gabriel Grégorévich.
-C'est bien, je vais voir s'il est rentré, atteandez.

L'aitcnte ne fut pas loncue. Après quelques instants, la
piorte s'ouvrit, et une v*- uil femmez .1 l'oe1 soupgç)nneux l'intro-
<liit dans ce qu'elle appelait le salon, pièce étroite, dela.-brée,
ns'ayant de jour que sur une cour intér'ieure, et pour amieuble-
latent qîme quelques banquettes recouvertes d'un irap fî'ippé ?
re.prizé eni maints endroits par une main inhabile.

- C'est pour u procès ? répéta la vieille cri regardant la
nihiiliste en dessouis ; sa haute nioblesse est trés occupée, cepen-
dant si vouis êtes tèprsé.--ajouta-t-elle avec un clignenment
s(Iyetix'signlificatif'.

La Sibérienne lasatomber dans ses mains ridé 's un rou-
Mec d'argent.

La du(-gnei ne s*.îtt ta.l.tit prob iblemont pas à une telle prodi-
galité, car dc nie p*ut dissinmuLr un tressaillement d'aise en di

~~ît:Je vais voir-.
- Tous les mêmes, murmura Nadiégc, tous, depuisJe men-

<liant jusqu'au général brodé d'or ;tant mieux, plus un empire
est pourri, plus il est facile à faire tomber, et il faut que la
Russie tomabe, il'faut...

- Entrez ! fit la vieille.
Dans un cabinet très-somnbre, sa haute noblesse était assise

d crrière un bureau élevé, couvert -dc dossiers formant remport

ct dispos dJ, tkIlo sorte qu'il était diflicUco, pour no pas dire ini
î'ossblc, du dli8t.inbuor lus traits du juge, donc, pat surcroît d,
précautions, les yeux se dissimulaient sous d'épaisses conserves
bleues.

Le seul faîisceau de lumière qui pénétrât dans la pièce, se
proje;t&it un ruvancho; du lc m,înièrc sur la partie occupée par
le stiége destiné aux clients, qu'en aleuglant ceux ai il éclairait
viÇcUuiit luur I,lii1iuiiiit, Ut doninait au magistrat blotti dans

so nle, comme une araignée au fond de sa toila, la facultéS do
bien voir sans être vut.

Dut teste l'ameublement du cabinet avait toute la sévère
simplicité qui convient à un juge intègra un bureau, des rayons
chargés de papiers étiquetés ou de livres de droit, et sur les murs
une carte de la Russie faisant face à un portrait à l'bùifc de
l'Empereur, dans son cadra noir.

Sans se lever et par un simple mouvement de bras, le fonae.
tionnaire fit signe à Nadiége de s'asseoir an face de lui ; puis,
quand la *porto fut refermée, il toussa avec cette intonation
particulière qui chez certains hommes d'affaires paraît signifieïr
commençons et allons vite, j'ai autre chloso à* faire qù'&"vous
écouter.

La Sibérienne ne re Pressait:cependant- pas, e clle ýddlait
d'abord savoir à qui elle avait affaire, et'daH-ait 'sur l'hdtwe
caché dans l'ombrè son regard pénétrant.i

Liise défiait et toujours 8ilencieux-se -faisait -petit derrière
son grtind bureau.

Deux minutes au moins s'écoulèrent.
-Enfin qu'est-e.? fit-il avec une certaine irritation.
- Une affairé que vous connaissez déjà, reprit 'Nadiéga en

se lavant pour se'raeproclîer du meuble, par trop discret; un
procès dans lequel vous serez, je crois, appelé à juger.

-Lequel ? fit-il on se courbant, comme pour examiner un

Mais clie savait àt qui elle parlait.-
- Le procès dont vous-même nous avez parlé, à Vas3ili-

Ostrof, celui de Véra Sassouliteli.
- Vraimentl. Je ne sais ce que vous voulez dire, balbutia-

t-il, ni de qui vous, désirez m'entretenir.
.Jusque-là N1adiége avait gardé son voile baissé, elle le releva

et dit.: Regardez-moi mieux encore, je suis des .vôt.res.
- Nadiége Pétrovna, fit-il en. se redressant subitement,

l'institutrice et l'amie de Foedora i)ikailovn-st; -sans doute, je
vous reconnais, que puis-je faire pour vous ? . _

- Rien pour moi pcrsonnellemuent, mais beaucoup pour la.
liberté ; peut-être mon concours 'ne vous sera-t-il pas inutile dans!
la grande bataille (lui va se livrer, je viens vousTloffrir.

-(A CONTINUER).
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